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EXAMEN  EN  VUE  DU  DIPLOME 
FRANÇAIS  30 


Partie  B:  Compréhension  écrite  (choix  multiples) 


LIVRET  DE  QUESTIONS 


INSTRUCTIONS  GÉNÉRALES 


Cet  examen  de  Français  30  comporte  70  questions  présentées  dans  ce  livret  de  questions. 
Ces  questions  portent  sur  les  textes  dans  le  livret  de  textes. 


VÉRIFIEZ  QUE  VOUS  AVEZ  BIEN  UN  LIVRET  DE  QUESTIONS  ET  UN 
LIVRET  DE  TEXTES. 

VOUS  AVEZ  2 HEURES  POUR  FAIRE  CET  EXAMEN. 


VOUS  N’ÊTES  PAS  AUTORISÉS  à vous  servir  de  dictionnaire,  ou  de  tout  autre 
ouvrage  de  référence. 

Sur  la  feuille  de  réponses  fournie,  utilisez  UNIQUEMENT  un  crayon  HB  pour  indiquer 
la  BONNE  ou  la  MEILLEURE  réponse  pour  chaque  question,  comme  le  montre 
l’exemple  ci-dessous. 

Exemple  Feuille  de  réponses 

Quel  mois  a 31  jours?  A B C D 

A.  Février  ® (D  ® # 

B.  Avril 

C.  Novembre 

D.  Décembre 


Ne  cochez  qu’une  seule  réponse  pour  chaque  question.  Si  vous  changez  de  réponse, 
effacez  complètement  votre  première  marque.  Répondez  à toutes  les  questions. 


JANVIER  1990 


BIBLIOTHÈQUE 

FACULTÉ  SAINT-JEAN 

LiBRARY 


I.  Les  questions  1 à 10  portent  sur  “Le  Chien  et  le  Maître”  aux  pages  1 et  2 
du  livret  de  textes. 


1.  Quand  la  servante  Angélique,  voulant  améliorer  la  vie  de  son  maître,  lui  donne 
un  chien,  elle  montre 

A.  sa  sagesse 

B.  sa  diligence 

C.  son  espièglerie 

D.  sa  reconnaissance 


2.  Aux  lignes  14  et  15,  lorsque  l’auteur  dit  que  le  chien  “embrassa  M.  Bergeret 
au  cou,  et  le  regarda  avec  des  yeux  de  crainte  et  d’amour”,  son  but  est  de 
montrer  que  Riquet 

A.  est  incertain  donc  impulsif 

B.  a des  comportements  humains 

C.  aime  jouer  avec  son  maître 

D.  a peur  de  son  maître 


3.  Riquet  a dû  se  sentir  accepté  par  son  maître  lorsque  celui-ci 

A.  lui  a offert  une  récompense 

B.  l’a  appelé  à la  rescousse 

C.  lui  a fait  un  sourire 

D.  l’a  dévisagé 


4.  M.  Bergeret  pense  que  “le  compagnon  le  plus  sûr  que  l’on  puisse  avoir” 
(lignes  32-33)  est  un  chien  parce  que  cet  animal  a 


A. 

un 

regard  compatissant 

B. 

une  innocence  profonde 

C. 

du 

caractère 

D. 

de 

l’humour 

5.  Après  l’incident  décrit,  M.  Bergeret  perçoit  son  chien  comme 


A. 

une  bête  naïve 

B. 

un 

être  mystérieux 

C. 

un 

témoin  importun 

D. 

un 

compagnon  fidèle 
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6. 


Bien  que  M.  Bergeret  et  Riquet  soient  d’espèces  différentes,  quel  lien,  selon 
M.  Bergeret,  unit  l’homme  au  chien? 

A.  Une  solidarité  fraternelle 

B.  Une  admiration  mutuelle 

C.  Une  confiance  absolue 

D.  Une  pitié  touchante 


7.  M.  Bergeret  apprend  à apprécier  la  compagnie  de  son  chien  SURTOUT  parce 
que  Riquet 

A.  interrompt  son  sommeil  pour  son  maître 

B.  montre  de  la  sympathie  pour  son  maître 

C.  est  charitable  envers  son  maître 

D.  court  au  secours  de  son  maître 


8.  L’auteur  soutient  notre  intérêt  grâce  à un  ton 

A.  sadique 

B.  ironique 

C.  dramatique 

D.  philosophique 


9.  Tout  au  long  de  l’extrait,  on  peut  déceler  l’intention  de  l’auteur  qui,  en 
montrant  les  caractéristiques  de  Riquet,  fait  ressortir 

A.  l’absence  de  jugement  du  chien 

B.  le  besoin  d’affection  de  l’animal 

C.  l’amitié  inconditionnelle  du  chien 

D.  l’inégalité  entre  l’humain  et  l’animal 


10.  La  phrase  qui,  selon  l’auteur,  montre  LE  MIEUX  la  différence  entre  l’homme 

et  l’animal  est: 

A.  “Ce  petit  être  vivait  dans  le  moment  présent,  sans  souci  des  temps 
révolus’’  (lignes  20-21) 

B.  “Tu  n’as  pas  ri,  comme  aurait  fait  à ta  place  tout  jeune  individu  de  mon 
espèce”  (lignes  29-30) 

C.  “Mais  par  cela  même,  par  ta  gravité  naïve,  tu  fais  le  compagnon  le  plus 
sûr  que  l’on  puisse  avoir”  (lignes  32-33) 

D.  “Quelle  charité  obscure  a jailli  pour  moi  de  ta  pauvre  petite  âme?” 
(lignes  39-40) 
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II.  Les  questions  11  à 19  portent  sur  “Pour  quelques  barils  de  plus”  aux 
pages  3 et  4 du  livret  de  textes. 


11.  Dans  l’introduction,  quand  Ian  Austen  dit  que  la  mer  de  Beaufort  est  le 
“théâtre  d’une  polémique’’  (ligne  5),  il  laisse  entendre  qu’elle  est 

A.  le  lieu  d’une  situation  controversée 

B.  le  site  où  se  joue  une  pièce  dramatique 

C.  l’endroit  où  se  regroupent  plusieurs  intervenants  politiques 

D.  la  scène  où  se  déroule  la  bataille  des  frontières  canadienne  et  américaine 


12.  Quand  Ian  Austen  dit  que  “l’administration  Reagan  jetait  de  l’huile  sur  le  feu 
en  appuyant  sans  réserve  les  compagnies  pétrolières’’  (lignes  6-7),  il  veut 
démontrer  que  l’administration  Reagan 

A.  se  jette  dans  la  bataille  en  créant  des  réserves  de  pétrole 

B.  menace  de  détruire  la  plaine  côtière  en  incendiant  ce  territoire 

C.  envenime  le  débat  en  prenant  parti  pour  l’exploitation  pétrolière 

D.  cherche  à éliminer  toute  la  production  pétrolière  afin  de  régler  le  conflit 


13.  Selon  le  ministre  Donald  Hodel  (lignes  8-15),  la  position  du  gouvernement 
américain  est  basée  sur  l’assertion  qu’il  faut  penser 

A.  à l’environnement  sans  attendre  les  risques  de  désastre 

B.  aux  profits  avant  de  penser  aux  problèmes  écologiques 

C.  à la  prospection  avant  de  penser  à l’exploitation 

D.  à accroître  la  production  d’énergie 


14.  D’après  le  texte,  le  groupe  des  Verts,  ce  serait  les  gens  qui 

A.  se  préoccupent  d’écologie 

B.  siègent  au  gouvernement  canadien 

C.  dirigent  les  compagnies  pétrolières 

D.  font  partie  de  l’administration  Reagan 


15.  Dans  l’affaire  des  exploitations  pétrolières,  le  Canada  s’oppose  farouchement  au 
projet  des  États-Unis  SURTOUT  parce  que  ce  projet 

A.  empiéterait  sur  le  territoire  canadien 

B.  entraînerait  la  pollution  des  eaux  environnantes 

C.  pourrait  avoir  des  conséquences  graves  sur  la  faune 

D.  diminuerait  les  ventes  de  pétrole  et  de  gaz  canadiens 
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16.  Selon  l’ambassadeur  américain  au  Canada  (lignes  32-37),  les  caribous  seraient 
avantagés  par  certaines  installations  pétrolières 

A.  parce  qu’ils  seraient  moins  accessibles  aux  chasseurs 

B.  parce  que  leur  race  serait  davantage  protégée 

C.  parce  qu’ils  deviendraient  sédentaires 

D.  parce  qu’ils  trouveraient  un  refuge 


17.  Le  projet  de  loi  présenté  par  Donald  Hodel  ne  sera  pas  accepté  si  facilement  au 
Congrès  (lignes  41-50)  parce  que  le  projet  est  contesté  principalement  par 

A.  le  gouvernement  canadien 

B.  les  Verts  des  deux  pays 

C.  l’ambassade  canadienne 

D.  les  habitants  du  Yukon 


18.  Quand  Norma  Kassi  affirme  que  le  mode  de  vie  ancestral  des  habitants  de  Old 
Crow  serait  bouleversé  (lignes  46-50),  elle  invoque  des  raisons 

A.  politiques 

B.  humanitaires 

C.  économiques 

D.  personnelles 


19.  Selon  l’auteur,  en  détériorant  un  environnement  donné,  on  influence  SURTOUT 

A.  la  migration  des  caribous 

B.  la  survie  du  patrimoine 

C.  l’expansion  économique 

D.  les  services  sociaux 
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III. 


Les  questions  20  à 28  portent  sur  “Bruno  Bettelheim:  Pour  ne  pas  ‘rater’ 
ses  enfants”  aux  pages  5 et  6 du  livret  de  textes. 


20.  La  solution  de  Bettelheim  au  problème  des  changements  causés  par  l’arrivée 
des  enfants  est 

A.  la  soumission  des  enfants  aux  parents 

B.  d’établir  un  nouveau  mode  de  vie 

C.  l’imposition  du  mode  de  vie  par  les  enfants 

D.  d’empêcher  les  enfants  d’empiéter  sur  la  vie  des  parents 


21.  Laquelle  des  affirmations  suivantes  illustre  le  mieux  la  pensée  de  Bettelheim 
quant  à l’apprentissage  de  l’enfant? 

A.  L’enfant  apprend  en  s’amusant. 

B.  L’enfant  doit  être  occupé  constamment. 

C.  L'enfant  apprend  par  un  enseignement  systématique. 

D.  L’enfant  doit  fréquenter  l’école  le  plus  tôt  possible. 


22.  Qui  cela  inquiète-t-il  de  mettre  les  enfants  dans  une  garderie? 

A.  Les  mères 

B.  Les  enfants 

C.  Les  enseignants 

D.  Les  psychologues 


23.  Selon  Bettelheim,  l’enfant  profite  plus  du  temps  passé  avec  ses  parents 

A.  si  un  parent  est  toujours  à la  maison 

B.  si  ceux-ci  aiment  être  avec  leurs  enfants 

C.  s’ils  font  des  sorties  spéciales  ensemble 

D.  si  un  parent  assume  la  responsabilité  de  l’éducation  de  l’enfant 


24.  Quelle  idée  exprime  LE  MIEUX  l’attitude  de  Bettelheim  vis-à-vis  de  la 
télévision  (lignes  40-52)? 

A.  Elle  distrait  l’enfant. 

B.  Elle  rend  l'enfant  antisocial. 

C.  Elle  diminue  l’initiative  de  l’enfant. 

D.  Elle  renseigne  l’enfant  sur  le  monde  moderne. 
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25.  Afin  de  mieux  élever  leurs  enfants,  Bettelheim  suggère  aux  parents 

A.  de  consulter  des  spécialistes 

B.  d’imiter  leurs  propres  parents 

C.  de  s’en  tenir  aux  conseils  reçus 

D.  de  personnaliser  les  solutions  à appliquer 


26.  Selon  l’auteur,  le  meilleur  héritage  qu’un  enfant  peut  recevoir  de  ses  parents  est 

A.  la  confiance  en  soi  par  l’exemple 

B.  une  éducation  privilégiée 

C.  un  amour  inconditionnel 

D.  la  critique  constructive 


27.  Selon  Bettelheim,  il  y a une  certaine  contradiction  dans  l’amour  des  parents 
pour  leurs  enfants,  qui  est  due  à 

A.  l’incertitude  d’être  aimé  en  retour 

B.  la  conséquence  d’un  amour  mal  dirigé 

C.  f impossibilité  de  mesurer  l’amour 

D.  l’insuffisance  de  la  bonne  volonté 


28.  Dans  le  titre,  quand  Bettelheim  parle  de  ‘rater’  ses  enfants,  il  parle 

A.  de  la  dépersonnalisation  des  relations  entre  humains 

B.  de  la  stigmatisation  des  enfants  en  garderie 

C.  de  la  préoccupation  moderne  de  réussir 

D.  du  concept  de  “dressage”  des  enfants 
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IV.  Les  questions  29  à 38  portent  sur  “L’Albatros”  à la  page  7 du  livret 
de  textes. 


29.  Ce  qui  exprime  LE  MIEUX  la  nonchalance  de  l’albatros  quand  il  suit  les 
navires  est 

A.  “indolents  compagnons  de  voyage”  (vers  3) 

B.  “maladroits  et  honteux”  (vers  6) 

C.  “Laissent  piteusement  leurs  grandes  ailes  blanches”  (vers  7) 

D.  “l’infirme  qui  volait”  (vers  12) 


30.  Dans  le  sens  littéral,  l’expression  “gouffres  amers”  (vers  4)  compare  la  mer 

A.  aux  remous  sous-marins 

B.  à des  profondeurs  cruelles 

C.  aux  complications  de  la  vie 

D.  à des  expériences  inconnues 


31.  Nous  savons  que  le  poète  trouve  que  les  albatros  en  vol  sont  des  “rois  de 
l’azur”  (vers  6)  parce  qu’il  écrit 

A.  “vastes  oiseaux  des  mers”  (vers  2) 

B.  “Qui  suivent,  indolents  compagnons  de  voyage”  (vers  3) 

C.  “leurs  grandes  ailes  blanches  / Comme  des  avirons”  (vers  7-8) 

D.  “Lui,  naguère  si  beau”  (vers  10) 


32.  Sur  le  navire,  l'albatros  est  “gauche  et  veule”  (vers  9)  parce  que 

A.  ses  ailes  sont  maintenant  un  fardeau 

B.  son  corps  s’est  affaibli 

C.  ses  ailes  sont  brisées 

D.  son  corps  est  trempé 


33.  Aux  vers  11  et  12,  “L’un  agace  son  bec  avec  un  brûle-gueule,  / L’autre  mime, 
en  boitant,  l’infirme  qui  volait”,  le  poète  veut  parler 


A. 

des 

soucis  des  humains 

B. 

des 

moqueries  des  marins 

C. 

de 

l’infirmité  de  l’albatros 

D. 

de 

la  cruauté  humaine  envers  les  poètes 

suite  p.  8 
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34.  La  maladresse  de  l’albatros  sur  le  navire  vient  du  fait  qu’il 

A.  est  trop  gros 

B.  traîne  les  pattes 

C.  glisse  sur  la  mer 

D.  est  hors  de  son  élément 


35.  Les  ailes  de  l’albatros  sont  comparées  à des 

A.  poètes  exilés 

B.  géants  maladroits 

C.  rames  qui  traînent  dans  l’eau 

D.  bateaux  qui  glissent  entre  les  vagues 


36.  Les  vers  13  et  14,  “Le  Poète  est  semblable  au  prince  des  nuées  / Qui  hante  la 
tempête  et  se  rit  de  l’archer’’,  impliquent  que  le  poète 

A.  s’éloigne  du  danger 

B.  brave  son  milieu 

C.  se  moque  des  autres 

D.  est  obsédé  par  son  entourage 


37.  Par  le  dernier  vers,  le  poète  veut  nous  dire  que 

A.  trop  de  pouvoir  nous  emprisonne 

B.  le  milieu  influence  notre  comportement 

C.  chacun  peut  s’adapter  à un  nouveau  milieu 

D.  chacun  s’épanouit  mieux  dans  son  propre  milieu 


38.  Dans  ce  poème,  le  poète  et  l’albatros  se  ressemblent  du  fait  qu’ils 

A.  se  voient  tous  les  deux  en  danger 

B.  doivent  se  défendre  tous  les  deux 

C.  sont  prisonniers  dans  un  milieu  étrange 

D.  manquent  de  confiance  dans  leur  entourage 
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V.  Les  questions  39  à 49  portent  sur  “Le  Secret  de  Justine”  aux  pages  8 et  9 
du  livret  de  textes. 


39.  Les  lignes  6 à 14  mettent  en  relief  que  Varan  apprécie 

A.  le  bonheur  et  l’effort 

B.  le  partage  et  l’autorité 

C.  le  travail  et  la  routine 

D.  l’indépendance  et  le  succès 


40.  Les  paroles  de  Varan  “À  chacun  son  effort  ...  et  nous  vivrons”  (ligne  15) 
expriment  une  vision 

A.  qui  se  limite  à la  survie 

B.  que  Justine  adopte  d’emblée 

C.  que  l’auteur  juge  sévèrement 

D.  qui  favorise  l’épanouissement 


41.  L’expression  “mangeait  lourd”  à la  ligne  21  veut  dire 

A.  que  Varan  est  gros  et  grand 

B.  que  le  régime  de  Varan  est  gras 

C.  que  Varan  a des  manières  grossières 

D.  que  les  besoins  de  Varan  sont  simples 


42.  Les  lignes  20  à 25  par  rapport  aux  lignes  26  à 31  indiquent  un  contraste  entre 

A.  l’affectif  et  le  matériel 

B.  les  apparences  et  la  réalité 

C.  ce  que  Varan  dit  et  ce  qu’il  fait 

D.  les  attitudes  de  Varan  et  celles  de  Justine 


43.  Aux  lignes  32  à 34,  l’auteur  suggère  que  Justine  perd  peu  à peu 

A.  son  entrain 

B.  sa  compassion 

C.  son  exubérance 

D.  son  insouciance 

suite  p.  10 
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44.  Quand  l’auteur  dit  de  Justine:  “Il  lui  vint  le  silence,  état  peu  connu  de  ses 
pareilles  des  hameaux  de  la  plaine”  (lignes  33-34),  il  veut  dire  que 

A.  Justine  ne  se  rendait  que  rarement  au  village 

B.  Varan  ne  remarquait  pas  le  changement  chez  Justine 

C.  Justine  ne  s’exprimait  plus  comme  les  autres  jeunes  femmes 

D.  Varan  ne  discutait  pas  des  choses  journalières  avec  Justine 


45.  La  vie  commune  avec  Varan  a appris  à Justine  à 

A.  apprécier  la  valeur  de  Varan 

B.  étouffer  ses  propres  sentiments 

C.  découvrir  les  beautés  d’une  ferme 

D.  apprécier  le  temps  de  sa  jeunesse 


46.  Justine  finit  par  admirer  le  silence  de  Varan  SURTOUT  parce  que 

A.  le  style  de  vie  de  Varan  est  utilitaire 

B.  le  bon  caractère  de  Varan  lui  suffit 

C.  l’honnêteté  de  Varan  l’impressionne 

D.  la  simplicité  de  Varan  l’inspire 


47.  Dans  le  texte,  lignes  47  à 51,  l’auteur  veut  nous  montrer  que,  pour  Justine,  le 
temps  passé  avec  Varan 

A.  ravive  des  souvenirs 

B.  est  souvent  interminable 

C.  cause  une  certaine  anxiété 

D.  change  sa  conception  des  choses 


48.  Le  secret  de  Justine  est  “lourd”  (ligne  54)  parce  qu’elle 

A.  a honte  de  ses  sentiments 

B.  ne  désire  pas  changer  Varan 

C.  a peur  de  la  réaction  de  son  mari 

D.  ne  sait  pas  comment  le  dire  à Varan 


49.  Dans  ce  texte,  la  grande  valeur  qu’Yves  Thériault  a voulu  faire  ressortir 
est  SURTOUT 

A.  l’importance  du  travail  commun 

B.  la  nécessité  du  sacrifice 

C.  la  valeur  du  silence 

D.  l’acceptation  mutuelle 
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aux  pages  10  et 


VI.  Les  questions  50  à 60  portent  sur  “Les  deux  ‘Royaumes’  ” 
11  du  livret  de  textes. 


50.  Le  “royaume”  de  Thérèse  est  celui  de 

A.  l’infériorité 

B.  la  misère 

C.  la  haine 

D.  l’envie 


51.  Ce  qui  montre  que  Thérèse  considère  cette  rencontre  avec  Florent  comme  la 
dernière,  c’est  qu’elle 

A.  est  pleine  d’amertume 

B.  semble  d’une  grande  tristesse 

C.  lui  demande  de  la  laisser  passer 

D.  lui  dit  tout  ce  qu’elle  a sur  le  coeur 


52.  Thérèse  n’accepte  pas  la  nouvelle  vie  que  lui  offre  Florent 

A.  parce  qu’elle  se  sent  responsable  de  son  père 

B.  parce  qu’elle  ne  peut  renier  ses  origines 

C.  parce  que  Florent  refuse  de  la  comprendre 

D.  parce  que  Florent  veut  la  changer 


53.  Les  paroles  de  Florent  “tu  ne  m’as  pas  échappé”  (ligne  5),  “je  suis  sûr 
de  moi”  (ligne  17)  et  “je  suis  fort”  (ligne  20)  accentuent 

A.  l’attitude  possessive  de  Florent 

B.  l’appui  absolu  de  Florent 

C.  l’arrogance  de  Florent 

D.  la  richesse  de  Florent 


54.  Les  paroles  qui  montrent  LE  MIEUX  que  Florent  est  certain  qu’il  réussira  à 

rendre  Thérèse  heureuse  sont 

A.  “Oui,  je  suis  sûr  de  moi  et  sûr  de  ton  bonheur  que  je  ferai,  que  tu  le 
veuilles  ou  non.”  (lignes  17-18) 

B.  “Je  n’ai  jamais  été  pauvre,  non,  Thérèse,  mais  ce  n’est  pas  ma  faute.” 

(ligne  29) 

C.  “Je  me  battrai,  Thérèse,  je  me  battrai,  et  je  serai  plus  fort  que  tout  ce 
que  t’a  fait  la  misère.”  (lignes  32-33) 

D.  “Mais  tu  ne  peux  pas  me  reprocher  éternellement  cet  argent.”  (lignes  52-53) 

suite  p.  12 
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55. 


Aux  lignes  38  et  39,  “Il  faut  faire  très  attention  pour  ne  pas  vexer  les 
pauvres”,  le  sentiment  chez  les  pauvres  que  ces  paroles  expriment  est 

A.  la  jalousie 

B.  l’impatience 

C.  l’ingratitude 

D.  la  susceptibilité 


56.  À la  ligne  49,  Florent  dit  que  les  mots  utilisés  par  Thérèse  sont  “bêtes”. 
En  fait,  ce  qu’il  veut  dire,  c’est  que  ces  mots 

A.  ne  sont  pas  dignes  d’elle 

B.  ne  sont  pas  intelligents 

C.  lui  semblent  exagérés 

D.  lui  semblent  agressifs 


57.  Selon  Thérèse,  Florent  est  “Un  vainqueur  qui  n’a  pas  combattu”  (ligne  51). 
Quel  commentaire  de  Florent  vient  à l’appui  de  ce  jugement? 

A.  “tu  ne  m’as  pas  échappé”  (ligne  5) 

B.  “je  ne  désespère  pas”  (ligne  14) 

C.  “je  suis  fort”  (ligne  20) 

D.  ce  n’est  pas  ma  faute”  (ligne  29) 


58.  Thérèse  se  rend  compte  que  ses  paroles  vives  (lignes  30-48)  ont  touché  Florent 
quand  il 

A.  ne  la  laisse  pas  partir 

B.  secoue  la  tête 

C.  est  excédé 

D.  pâlit 


59.  D’après  Thérèse,  Florent  n’est  pas  un  monstre  (lignes  60-71)  parce  qu’il  est 

A.  compatissant 

B.  ignorant 

C.  généreux 

D.  calme 


60.  L’aspect  LE  PLUS  tragique  du  conflit  entre  Thérèse  et  Florent,  c’est 

A.  que  la  formation  de  Thérèse  est  différente  de  celle  de  Florent 

B.  que  Thérèse  croit  que  Florent  manque  de  sincérité 

C.  qu’ils  ont  de  grandes  différences  de  tempérament 

D.  que  leurs  mondes  semblent  irréconciliables 
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VII.  Les  questions  61  à 70  portent  sur  “Le  Taureau  de  Daumier”  aux  pages  12 
à 14  du  livret  de  textes. 


61.  La  phrase  “Le  temps  est  au  beau,  moi  aussi,  et  j’y  reste”  (lignes  10-11) 
nous  laisse  entendre  que 

A.  Daumier  ne  veut  pas  sortir 

B.  Daumier  veut  garder  sa  bonne  humeur 

C.  les  voisins  se  chamaillent  souvent 

D.  les  voisins  discutent  la  météo 


62.  Le  fils  Daumier  voudrait  bien  ajouter  un  mot  (ligne  22)  parce  qu’il  veut 

A.  garder  son  taureau 

B.  se  débarrasser  du  taureau 

C.  aider  son  père  à marchander 

D.  dire  que  le  taureau  a un  défaut  physique 


63.  Après  avoir  affirmé  que  le  taureau  est  aveugle  (lignes  52-56),  Boutillon  exprime 
sa  fureur  en 

A.  refusant  d’écouter  Daumier 

B.  fermant  violemment  l'huis 

C.  criant  des  injures 

D.  insultant  Daumier 


64.  Quand  Boutillon  crie  dans  tout  le  hameau  que  Daumier  l’a  roulé  (lignes  57-58), 
il  veut  dire  que  Daumier 

A.  l'a  battu 

B.  est  avare 

C.  l’a  trompé 

D.  est  orgueilleux 


65.  Yves  Thériault  utilise  des  guillemets  (lignes  17  à 19  et  ligne  63)  pour  rapporter 


A. 

les  pensées  de 

Boutillon 

B. 

les  pensées  de 

Daumier 

C. 

une  citation 

D. 

un  dialogue 
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suite  p.  14 


66.  Boutillon  est  tellement  déçu  de  son  taureau  qu’il  veut 


A. 

le  priver  de 

nourriture 

B. 

le  vendre  au 

marché 

C. 

l’abattre 

D. 

l’injurier 

67.  L’expression  qui  exprime  l’importance  de  l’argent  pour  Boutillon  est 

A.  “S’il  est  à vendre,  je  te  l’achète.”  (ligne  16) 

B.  “Si  je  l’ai  roulé,  c’est  pas  assez  d’une  fois.”  (ligne  63) 

C.  “Il  parle!  Il  parle!  Ma  fortune  est  faite.”  (ligne  83) 

D.  “il  court  chez  Daumier  louer  le  pâturage  d’en  haut.  ...”  (ligne  88) 


68.  Face  à la  situation  dans  laquelle  s’est  trouvé  Boutillon,  les  gens  de  son  hameau 

A.  sympathisent  avec  lui 

B.  accusent  Daumier 

C.  sont  indifférents 

D.  se  réjouissent 


69.  Un  trait  caractéristique  du  personnage  de  Boutillon  est 

A.  l’innocence 

B.  la  rancune 

C.  l’avarice 

D.  la  colère 


70.  La  morale  de  cette  histoire  serait: 

A.  Rira  bien  qui  rira  le  dernier. 

B.  À tout  seigneur,  tout  honneur. 

C.  Tel  est  pris  qui  croyait  prendre. 

D.  A coeur  vaillant  rien  d’impossible. 
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